
 
 
                                                                              

Basilique San Saturnino  

 



 
 

 
2 

Histoire des études et des fouilles 
 
À Cagliari, autour des églises S. Saturnino et S. Lucifero, on identifie une grande portion 

de la nécropole orientale de l'ancienne cité, utilisée de l'époque romaine au Haut Moyen-

Âge, où se trouve sans doute la dépouille du jeune Saturnin, martyrisé au début du IVe 

siècle de notre ère comme le veut la tradition. La tombe présumée fut vénérée et trans-

formée en monument avec la construction d'une église qui a subsisté malgré de nom-

breuses vicissitudes. 

Les témoignages relatifs à la nécropole et au sanctuaire ont été mis au jour au fil des 

siècles, à travers des enquêtes systématiques, mais non scientifiques, comme celles effec-

tuées au XVIIe siècle, et à travers des découvertes sporadiques au cours des travaux d'uti-

lité publique. Des fouilles archéologiques n'ont été réalisées que très récemment dans des 

secteurs qui n'avaient pas été bouleversés par les recherches précédentes ; elles ont resti-

tué des séquences stratigraphiques non altérées, très importantes pour comprendre les 

modifications subies par la nécropole et par l'église. 

La première source écrite attestant l'existence d'une basilique dédiée au martyr Saturnin 

est la biographie de Fulgence de Ruspe, un évêque africain, relatant que le prélat, arrivé 

à Cagliari au début du VIe siècle, puis exilé par les Vandales, obtint l'autorisation de fonder 

un monastère loin de la cité, près de la basilique S. Saturnino : noluit plane iam beatus 

Fulgentius in priore domo, multis fratribus comitantibus, diutius habitare, sed iuxta basi-

licam sancti martyris Saturnini, procul a strepitu civitatis vacantem reperiens locum, Bru-

masio Caralitanae civitatis antistite venerabili prius sicut decuit postulato, novum sumpti-

bus propriis monasterium fabricavit. 

Les informations successives datent de la fin du XIe siècle,  quand le juge de Cagliari fit don 

de l'église aux moines Victorins de Marseille, qui y instituèrent le siège du prieuré sarde 

jusqu'à la moitié du XIIIe siècle. En 1324, sous le siège des Aragonais, le complexe subit de 

sérieux dégâts ; concédé par le roi d'Aragon à l'ordre militaire de S. Giorgio de Alfama en 
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1363 qui n'en prit sans doute jamais possession, il fut réintégré au patrimoine de l'arche-

vêché de Cagliari et l'église fut partiellement restaurée vers la fin du XVe siècle, tandis que 

le monastère fut abandonné. 

Mentionné par Fara au XVIe siècle  comme un bâtiment à l'extérieur de la cité, le site litté-

ralement bouleversé par les recherches des « corps saints » au XVIIe siècle, dans un con-

texte historique et social caractérisé par la Contre-réforme et par la diatribe avec le siège 

de l'évêché de Sassari pour le titre de primat : l'archevêque de Cagliari Desquivel promut 

une intervention de fouilles massives dans le but de mettre au jour le plus grand nombre 

possible de reliques des martyrs, ou réputées comme telles, pour augmenter le prestige 

de son diocèse. On reconnaît parmi ces dernières la tombe de Saturnin, à l'intérieur de la 

basilique, et non loin de là, celle de l'évêque de Cagliari, Lucifero, qui vécut au IVe siècle, 

défenseur intransigeant de l'orthodoxie chrétienne contre l'hérésie des Aryens. C'est suite 

à cette dernière découverte, entre 1646 et 1682, que l'on construisit l'église S. Lucifero, 

avec le presbytère rehaussé au niveau de la tombe présumée. Les structures en partie dé-

truites de la basilique des martyrs ont également fourni du matériel pour la construction 

de la Cathédrale dans le quartier Castello en 1669. Nous possédons encore aujourd'hui les 

rapports plus ou moins fantaisistes concernant ces fouilles, rédigés par des ecclésiastiques 

et des personnages de premier plan dans la société de l'époque (fig. 1-2). 

 

 
Fig. 1 - Dessin du XVIIe siècle de la basilique S. Saturnino (Carmona 1631, f. 62v). 
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Fig. 2 - Dessin du XVIIe siècle du sanctuaire où l'on retrouva les reliques présumées de Lucifero 
(Machin 1639, tab. I). 

 
 

Au début du XVIIIe siècle, l'église fut confiée à la corporation des Médicis et des Speziali, 

qui l'intitulèrent aux saints Cosma et Damien. Au XIXe siècle, on croyait qu'il s'agissait d'un 

ancien temple dédié à Bacchus, puis consacré en basilique chrétienne à l'époque de Cons-

tantin, sur la base d'une inscription qui s'est par la suite révélée fausse. On ne dispose 

toutefois que d'informations génériques et confuses en ce qui concerne les locaux funé-

raires situés en dessous de l'église S. Lucifero. 

Entre le XIXe et le XXe siècle, des fouilles mirent au jour des tombes et de nombreux frag-

ments d'inscriptions, dont la plupart dataient du XVIIe, tandis que d'autres gisaient en vrac 

dans la terre de remblai  des nefs et dans le terrain environnant, hors de leur contexte 

d'origine, ou bien elles avaient été utilisées pour surélever le niveau du sol au cours de la 

réalisation du presbytère rehaussé et de la crypte du XVIIe siècle située en dessous. 
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Entre les années 30 et 40, à l'occasion de travaux de restauration, on découvrit les locaux 

en dessous de l'église S. Lucifero (fig. 3-4) qui furent restructurés jusqu'à l'aménagement 

actuel. 

Tra gli anni '30 e '40, in occasione di lavori di restauro, vengono riscoperti gli ambienti 

sotto la chiesa di S. Lucifero (figg. 3-4) e ristrutturati fino alla sistemazione attuale. 

 

 
Fig. 3 - Salle en dessous de l'église S. Lucifero en 1937 (Mureddu et alii 1988, p. 154). 

 

 

 
Fig. 4 - Salle funéraire dans l'église S. Lucifero en 1947-48 (Mureddu et alii 1988, p. 159).). 
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La basilique S. Saturnino fut endommagée au cours des bombardements de la Deuxième 

Guerre mondiale et les restaurations successives avaient été confiées à Raffaello Delogu, 

qui découvrit par ailleurs des secteurs et des tombes encore inviolées. Au cours de la deu-

xième moitié du XXe siècle, les chercheurs (Delogu, Kirova, Serra, Coroneo) raisonnent à 

propos de l'identification de l'église attestée par les sources au VIe siècle, tandis que les 

fouilles menées à partir des années 80 par Letizia Pani Ermini apportent de nouveaux élé-

ments à la connaissance des phases d'occupation du site. Les dernières interventions, dont 

certaines sont encore en cours, ont été coordonnées par Donatella Salvi et elles ont permis 

de déterminer ultérieurement les types et les phases de la fréquentation du site, en ce qui 

concerne la nécropole et par rapport aux tombes avec les structures rehaussées, faisant 

émerger une fois de plus la complexité d'un site plusieurs fois remanié au fil des siècles et 

objet de nombreuses modifications conceptuelles. Récemment, Piergiorgio Spanu et Ros-

sana Martorelli ont eux aussi consacré une partie de leurs études à l'interprétation  des 

données controversées relatives aux personnages du martyr et à l'église qui lui est dédiée 

; mais les travaux de Roberto Coroneo sont fondamentaux : il a précisé sur la base de cer-

taines caractéristiques structurales iconographiques ainsi que de l'examen comparatif 

avec des monuments de l'Orient de Constantinople les coordonnées historiques et de 

construction, datant le bâtiment religieux byzantin de la fin du VIe - début du VIIe siècle et 

quoi qu'il en soit après l'inauguration du nouveau Apostoleion de Constantinople et la 

restructuration du Saint-Jean d'Éphèse, tout deux à la demande de l'empereur Justinien.  
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